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LA SÉCURITÉ : PARLONS-EN !

À quels types de menaces et de dangers la Suisse doit-elle se préparer ? Que fait  
la Suisse pour réduire les risques en matière de sécurité ?

Ce matériel pédagogique vous fait découvrir les multiples champs d’action de  
la politique de sécurité suisse et vous aide à vous forger votre propre opinion à ce 
sujet. Vous abordez différents scénarios de danger et apprenez à connaître les 
institutions et les mesures correspondantes en matière de politique de sécurité.

Dans la présente brochure et sur le site politique-de-securite.ch, vous disposez 
d’une offre de formation variée que vous pouvez explorer de manière autonome  
et traiter dans des projets de groupe interactifs.

Le matériel pédagogique comprend trois modules :
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QU’EST-CE QUE 
LA SÉCURITÉ ?
La sécurité est la base de l’épanouissement individuel, de notre cohabita-
tion pacifique et démocratique, ainsi que de notre prospérité. Ce que la 
sécurité signifie pour nous dépend de l’environnement dans lequel nous 
grandissons et vivons.

L’absence de sécurité signifie que l’on est exposé à un danger ou à une 
menace. Ces derniers peuvent être imminents ou soudains et modifier 
notre sentiment de sécurité de manière insidieuse ou brutale.

 
Des questions comme celles-ci montrent que nous sommes exposés à des 
dangers et des menaces dans les domaines les plus divers de notre vie. 

La sécurité ne va pas de soi.

Sécurité collective et individuelle
La sécurité revêt différentes dimensions. Selon le type de menace, la prio-
rité est donnée soit à la sécurité collective, soit à la sécurité individuelle.

Exercice :
Discutez à deux des tâches suivantes :

• �Vous êtes en train de souper avec votre famille lorsque 
la terre se met à trembler. Comment réagissez-vous ?

• �Des cybercriminels ont accédé à votre ordinateur et vous 
font du chantage en vous menaçant de publier des photos 
personnelles. Comment réagissez-vous ?

• �Vous soupçonnez une amie d’être en contact avec un 
groupe extrémiste depuis un certain temps. Comment 
réagissez-vous ?

• �Vous apprenez dans les médias qu’une cyberattaque a 
paralysé l’ensemble du trafic des paiements numériques 
en Suisse. Il vous reste vingt francs dans votre porte-
monnaie. Comment réagissez-vous ?

Exercice :
Étudiez à la page 7 les domaines de la sécurité collec-
tive et de la sécurité individuelle. Quels sont les dangers et 
les menaces qui vous viennent à l’esprit dans les différents 
domaines ? Notez-les sous forme de mots-clés.
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Réduire les risques — augmenter 
la sécurité
Au cours de notre vie, nous sommes constamment confrontés à de nou-
velles menaces et à de nouveaux dangers. 1 Nous évaluons leurs risques 
et apprenons à nous comporter en conséquence. Plus nous estimons que 
les dommages causés par un danger ou une menace sont faibles et que 
sa survenue est peu probable, plus nous sommes prêts à prendre un risque.

Dans notre vie quotidienne, nous pouvons réduire les risques par notre 
comportement personnel, par exemple en respectant le code de la route 
dans le trafic routier. À l’inverse, nous pouvons augmenter les risques en 
adoptant un comportement imprudent, par exemple en publiant des in-
formations personnelles sur internet.

Pour la sécurité collective, l’État crée les conditions nécessaires, par 
exemple en garantissant la sécurité en matière de droit par le biais de 
différentes institutions, en s’engageant pour l’environnement et le climat 
ou en assurant la disponibilité des médicaments et des sources d’appro-
visionnement énergétique. De telles tâches relèvent de la politique de 
sécurité.

Le terme « politique de sécurité » regroupe toutes les mesures étatiques 
qui garantissent la sécurité de la population et de l’État.

Ce support pédagogique traite de la politique de sécurité de la Suisse. 

1 �Une menace implique une 
volonté de nuire à la 
Suisse ou à ses habitants 
et ses habitantes, ou du 
moins de s’accommoder 
d’une telle atteinte. Un 
danger n’implique pas de 
volonté de nuire (p. ex. 
dangers naturels ou 
techniques).
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Brochure et site web
Le support pédagogique « La sécurité : parlons-en !» se compose de la 
présente brochure et du site web politique-de-securite.ch. Les contenus 
de la brochure et du site web se complètent. Le support vous permet…
	• de découvrir les multiples défis de la politique de sécurité suisse à tra-

vers différentes perspectives ;
	• de vous faire votre propre opinion sur les dangers et les mesures de 

protection et d’en discuter avec vos collègues ;
	• de réfléchir à votre contribution personnelle à la sécurité ;
	• d’intégrer vos connaissances dans des produits que vous présenterez 

à vos collègues.

La brochure contient des textes de base et des illustrations. Vous y trou-
verez également de la place pour vos notes personnelles.

Le site web contient des interviews, des sources et des opinions, ainsi 
que des informations actuelles. Il contient également un wiki dans lequel 
vous trouverez des explications sur les termes les plus importants.
� → politique-de-securite.ch

Trois modules
Le support pédagogique est structuré en trois modules. Vous abordez 
d’abord la politique de sécurité actuelle avant de tourner votre regard vers 
le passé et l’avenir.

LE SUPPORT 
PÉDAGOGIQUE

MODULE DE BASE 
INTERDISCIPLINAIRE 

La sécurité :  
parlons-en ! 

 
Produits :  
Fiche d’information
Graphique en toile d’araignée

MODULE 
HISTORIQUE 
 
La politique de 
sécurité au fil 
du temps
 
Produit :  
Podcast

MODULE 
POLITIQUE 
 
La sécurité face 
aux tensions de la 
société 
 
Produit :  
Table ronde

Passé AvenirPrésent



LA SÉCURITÉ : 
PARLONS-EN !
Module de base interdisciplinaire
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« La situation actuelle en matière de sécurité et les changements 
géopolitiques nous obligent, après des décennies d’un ordre mon-
dial supposé sûr, à nous confronter de nouveau à des scénarios que 
nous ne pensions plus possibles. L’attaque russe contre l’Ukraine a 
détruit l’idée d’un ordre de paix durable en Europe et a profondé-
ment modifié l’ordre sécuritaire européen. La Suisse doit réagir à 
cette situation. »
Conseiller fédéral Martin Pfister à l’occasion du 25e anniversaire d’Avenir Suisse à Zurich, jeudi 13 novembre 2025

La politique de sécurité suisse s’occupe principalement de la sécurité 
collective. L’État identifie les menaces et les dangers qui représentent un 
risque pour le pays et la population. Il prend des mesures de prévention 
pour minimiser ces risques et pour limiter les dommages potentiels.  
Dans une démocratie directe, les citoyens décident, par le biais de vota-
tions, des instruments et des ressources à utiliser contre les menaces et 
les dangers actuels. Ce faisant, ils procèdent à une évaluation des coûts 
et des bénéfices.

La Suisse définit sa politique de sécurité dans la Stratégie de sécurité en 
matière de politique de sécurité 2026. Celle-ci identifie les menaces et 
les dangers actuels pour la Suisse et montre comment le pays y fait face.

Aperçu de la politique de sécurité suisse
Pendant des décennies, la Suisse a bénéficié d’un environnement stable et paci-
fique. Mais l’attaque de la Russie contre l’Ukraine marque un tournant dans la 
politique de sécurité en Europe et montre que la sécurité ne va pas de soi.
Aujourd’hui, la politique internationale est de nouveau fortement marquée par la 
politique de puissance, les règles internationales étant de plus en plus souvent 
ignorées. En outre, les menaces liées à l’espionnage, à la désinformation et aux 
cyberattaques continuent de croître, tandis que le terrorisme et le crime organi-
sé restent des menaces persistantes. La combinaison de ces menaces fait partie 
intégrante de la guerre hybride.

Qu’entend-on par « conflit hybride » ?
Les conflits hybrides sont généralement menés de manière dissimulée et 
combinent différents moyens tels que les cyberattaques, le sabotage, la pres-
sion économique et la désinformation. Ils se situent dans une zone grise entre 
la guerre et la paix afin d’atteindre des objectifs politiques. 

Les conflits hybrides ont considérablement augmenté en Europe, tant en termes 
d’ampleur et de qualité que de diversité des moyens utilisés. Ce sont surtout les 
États autocratiques qui recourent à ces instruments pour imposer leurs intérêts 
et affaiblir les États européens. 

Pour la Suisse, cela signifie qu’elle doit se préparer aux conflits hybrides et élargir 
ses capacités de protection et de défense afin de mieux se prémunir contre les 
menaces nouvelles et existantes. La stratégie du Conseil fédéral en matière de 
politique de sécurité définit les mesures et les moyens permettant d’atteindre cet 
objectif.
Le matériel didactique résume les menaces et les dangers identifiés dans la stra-
tégie de politique de sécurité en cinq scénarios de menace :
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CATASTROPHES ET SITUATIONS D’URGENCE� → page 16

Situations de crise causées par l’humain, la technologie et la nature ; vul-
nérabilité croissante due au réchauffement climatique, à l’urbanisation et 
à la numérisation (par exemple, multiplication des catastrophes naturelles 
dues à la pollution environnementale, risque accru de pandémies dû à la 
mondialisation, etc.) 

CYBERESPACE ET DÉSINFORMATION � → page 21

Sabotage et manipulation des infrastructures critiques et de l’opinion 
publique par des cyberattaques, des campagnes de désinformation, de 
l’espionnage, etc., dans le cyberespace et l’espace informationnel

EXTRÉMISME ET CRIMINALITÉ ORGANISÉE � → page 26

Activités déstabilisatrices d’acteurs extrémistes et terroristes contre 
l’ordre démocratique fondamental ; radicalisation politique et religieuse 
d’individus et de groupes pouvant aller jusqu’à la violence ; criminalité or-
ganisée et activités transfrontalières de structures mafieuses

DYNAMIQUE DE L’ARMEMENT � → page 32

Renforcement des moyens militaires existants et développement et pro-
lifération de nouveaux systèmes d’armes, par exemple les drones, les sys-
tèmes autonomes, les armes hypersoniques, le contrôle des armes de 
destruction massive (nucléaires, biologiques, chimiques)

CONFLIT ARMÉ� → page 38

Attaque militaire contre l’Europe et la Suisse à l’aide de moyens hybrides 
et conventionnels dans tous les domaines d’action (terre, air, eau, cyber
espace, espace informationnel, espace électromagnétique, espace extra-
atmosphérique)

Comment la Suisse renforce-t-elle sa 
sécurité face à ces menaces ?
Pour se protéger et se prémunir contre ces menaces, la Suisse suit une 
approche globale concernant la sécurité. Celle-ci est définie dans la stra-
tégie du Conseil fédéral concernant la politique de sécurité 2026. Cette 
approche vise essentiellement à instaurer une conception large de la sé-
curité. Ainsi, des domaines tels que la politique étrangère et économique, 
la communication, l’énergie, les transports, la migration, la sécurité des 
frontières et la politique de santé sont considérés comme faisant partie 
intégrante de la politique de sécurité. Ils contribuent également à la pré-
vention, à la protection et à la défense contre les menaces actuelles. La 
sécurité globale ne peut fonctionner que si la Confédération, les cantons, 
les communes et les acteurs politiques, économiques, scientifiques et so-
ciaux agissent de concert. Contrairement à la politique de sécurité menée 
pendant la guerre froide, qui suivait déjà une approche globale, la coopé-
ration internationale fait aujourd’hui partie intégrante de cette approche, 
car les menaces actuelles sont pour la plupart transfrontalières. 

Pour mettre en œuvre cette approche de la sécurité globale, la politique 
de sécurité suisse s’articule autour de trois axes. 

A

B

C

D

E
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1 �Renforcer la résilience�  
Le premier axe vise à renforcer la résilience de la Suisse. L’objectif est 
d’identifier à un stade précoce les vulnérabilités, de les réduire ou de 
les prévenir complètement. Cela implique de sensibiliser davantage la 
société et l’économie aux risques, de mettre en place un système effi-
cace de détection précoce et d’anticipation des menaces et de conso-
lider la gestion des crises. Parallèlement, il s’agit de réduire les dépen-
dances économiques et technologiques afin de garantir la capacité 
d’action de la Suisse, même dans des situations difficiles.

2 �Améliorer la défense et la protection�  
Le deuxième axe d’action intervient lorsque des menaces et des dan-
gers surviennent malgré les mesures de prévention. Il vise à améliorer 
la capacité de la Suisse à repousser les attaques et à protéger les per-
sonnes et les infrastructures. À cette fin, la sécurité intérieure est ren-
forcée en permanence, notamment par une lutte efficace contre les 
cyberattaques, l’espionnage, le terrorisme, l’extrémisme violent, la pro-
lifération d’armes et le crime organisé. Cela passe par des mesures 
telles que la prévention, le renforcement de l’échange de données 
entre les services de police ou encore la mise en place d’instruments 
supplémentaires de lutte contre le blanchiment d’argent. Parallèle-
ment, la protection de la population est développée afin de pouvoir 
faire face aux dangers liés à la technologie, à la nature et à la société, 
ainsi qu’aux risques sanitaires mondiaux.

3 �Renforcer la capacité de défense�  
La troisième orientation intervient lorsque la Suisse est victime d’une 
attaque armée. Dans ce cas, l’armée doit renforcer sa capacité de dé-
fense de manière ciblée. Parallèlement, il est essentiel de développer 
la coopération internationale dans le domaine de la défense afin que la 
Suisse puisse se défendre avec ses États partenaires si elle n’est plus 
en mesure de se protéger seule. Cette capacité de coopération (« in-
teropérabilité ») doit déjà être développée et mise en pratique en temps 
de paix par des exercices communs, des coopérations en matière d’ar-
mement et l’échange de données relatives à la sécurité. 

Grand axe 1
RENFORCER LA RÉSILIENCE

Objectifs
	1.	 Une conscience accrue
	2.	 Une détection et une 

anticipation renforcées
	3.	 Une gestion des crises 

solide
	4.	 Des infrastructures 

résistant aux crises
	5.	 Une sécurité économique 

et technologique
	6.	 Des contributions 

efficaces à la stabilité et à 
l’État de droit

Grand axe 2
AMÉLIORER LA 
PROTECTION

Objectifs
	7.	 Une sécurité intérieure 

robuste
	8.	 Une protection de la 

population performante 
face aux menaces et aux 
dangers

Grand axe 3
ACCROÎTRE LA 
CAPACITÉ DE DÉFENSE

Objectifs
	 9.	 Une armée prête à 

assurer la défense
	10.	 Une défense en 

coopération

Illustration 1 :  
Les grands axes et les dix 
objectifs de la stratégie 
en matière de politique de 
sécurité 2026



 

15

C’est parti sur le site 
web ! 
Enregistrez-vous une 
première fois pour le 
module de base et 
commencez ensuite 
par la tâche initiale.

OBJECTIF
Dans ce module, vous apprendrez à connaître les menaces et les 
dangers pour la Suisse ainsi que les institutions compétentes en 
matière de politique de sécurité. Après avoir étudié ces documents, 
vous serez en mesure de répondre aux questions suivantes :

	• Comment évaluez-vous le risque des menaces et dangers ac-
tuels ?

	• Quels sont les instruments et les ressources utilisés en Suisse pour 
minimiser les risques ?

	• Comment pourriez-vous apporter une contribution personnelle à 
la sécurité en Suisse ?

VOTRE PROJET
Vous vous procurez en groupe une vue d’ensemble des dangers et 
des menaces qui existent, chaque membre du groupe élaborant un 
à deux scénarios de danger.

Vous rédigez une fiche d’information sur chacun des scé-
narios que vous avez traités et vous la partagez avec votre 
groupe.

Sur la base des informations recueillies, vous êtes en me-
sure de présenter votre évaluation de la sécurité de la 
Suisse sous la forme d’un graphique en toile d’araignée.

MARCHE À SUIVRE
1 �Résolvez la tâche initiale sur le site internet. Vous effectuez une 

première évaluation de la sécurité en Suisse. Vous n’avez pas be-
soin de connaissances préalables. Votre évaluation est représen-
tée dans un graphique en toile d’araignée.

2 �Choisissez un à deux scénarios de danger. Formez des groupes 
de trois à cinq personnes. Veillez à ce que tous les scénarios soient 
pris en compte au sein de votre groupe.

3 �Approfondissez les scénarios que vous avez choisis. Les supports 
suivants sont à votre disposition :

	• Entretiens avec des experts et des praticiens � → site web

	• Informations professionnelles � → brochure

	• Sources et opinions � → site web

	• Liens vers d’autres articles et informations  
complémentaires �  → site web

Ouvrez dès le début votre fiche d’information avec la fonction 
correspondante sur le site web. Répondez aux questions au fur 
et à mesure.

4 �Partagez les cinq scénarios au sein de votre groupe et utilisez les 
fiches d’information de vos collègues pour vous informer sur tous 
les scénarios.

5 �Vous avez maintenant acquis de nombreuses nouvelles connais-
sances et vous êtes prêt pour la tâche finale : créez un deuxième 
graphique en toile d’araignée sur le site web et comparez le résul-
tat avec votre première évaluation. Discutez de vos conclusions 
en groupe.
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Vos notes sur la vidéo :

CATASTROPHES  
ET SITUATIONS 
D’URGENCE

Qu’entend-on par catastrophes et situations d’urgence ?	 →	 page 17

Quelle est la vulnérabilité de la Suisse face aux catastrophes  
et aux situations d’urgence ?	 →	 page 18

Qui est responsable de la protection de la population ?	 →	 page 19
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Qu’entend-on par catastrophes 
et situations d’urgence ?
Dans la politique de sécurité suisse, les catastrophes et les situations d’ur-
gence sont définies comme des événements et des situations qui ne 
peuvent pas être maîtrisés par les personnes concernées. Par catas-
trophes, on entend des événements qui surviennent soudainement. Les 
situations d’urgence sont des situations qui se développent sur une 
longue période et qui peuvent durer longtemps.

Les catastrophes et les situations d’urgence peuvent être causées par la 
nature, la technique ou l’homme.

NATURE TECHNIQUE HUMAIN

Dangers naturels hydrologiques /  
météorologiques
	• Grêle
	• Forte pluie avec ruissellement de 

surface
	• Fortes chutes de neige
	• Fortes formations de glace
	• Tempête / ouragan
	• Vague de froid
	• Canicule
	• Sécheresse
	• Incendie de forêt / de culture

Dangers gravitationnels
	• Crue
	• Coulée de boue
	• Avalanche
	• Dangers liés aux glaciers
	• Glissement de terrain, lave torrentielle
	• Chute de rocher, éboulement
	• Affaissement, doline

Dangers naturels sismiques et 
volcanologiques
	• Tremblement de terre
	• Éruption volcanique à l’étranger

Propagation d’organismes nuisibles
	• Propagation des espèces envahis-

santes
	• Dissémination massive de parasites 

agricoles et forestiers

Autres risques naturels
	• Tsunami lacustre
	• Chute de météorite
	• Tempête solaire

Accidents de transport de personnes
	• Accident d’avion
	• Accident de train de voyageurs, de 

bateau de passagers, de circulation 
routière

Accidents de transport de marchan-
dises dangereuses
	• Accident de transport aérien, 

ferroviaire, naval, routier de marchan-
dises dangereuses

	• Accident de transport de substances 
hautement radioactives

Accidents dans les installations 
de production, de distribution et 
de stockage
	• Accident dans une installation N, B, C, 

dans une infrastructure de distribu-
tion de gaz naturel ou de produits 
pétroliers

	• Accident dans une centrale nucléaire
	• Accident dans un ouvrage d’accumu-

lation

Événements dommageables touchant 
des constructions
	• Incendie / explosion de bâtiment
	• Défaillance / effondrement de 

bâtiment
	• Incendie / effondrement de tunnel ou 

de pont
	• Défaillance / effondrement d’une 

infrastructure de protection

Pannes et restrictions des infrastruc-
tures critiques
	• Défaillance d’approvisionnement en 

denrées alimentaires, eau, médica-
ments, soins médicaux, gaz naturel, 
pétrole, électricité, défaillance des 
services informatiques, médias, 
services postaux et logistiques, 
systèmes de localisation et navigation 
[...]

Maladies humaines et animales
	• Épidémie / pandémie
	• Prolifération de germes multi

résistants
	• Épizootie
	• Contamination de denrées alimen-

taires, de l’eau potable, de l’air, des 
sols

Dangers politiques
	• Pression politique / chantage exercé 

de l’étranger
	• Menace sur des intérêts suisses à 

l’étranger
	• Désinformation et propagande
	• Attentat politique

Criminalité
	• Criminalité organisée/économique
	• Espionnage et sabotage
	• Enlèvement / prise d’otages

Terrorisme
	• Attentat conventionnel
	• Attentat au moyen d’un véhicule
	• Attentat N, B, C […]

Cybermenaces
	• Cybercriminalité
	• Cyberespionnage et sabotage

Conflits armés
	• Attaque militaire […]

Autres dangers sociétaux
	• Afflux de réfugiés
	• Grève, troubles, panique collective […]

Source : Office fédéral de la protection de la population (OFPP). Liste des dangers. 3e édition. Berne 2023, pp. 16-17.

Afin d’être le mieux prémunies possible face aux catastrophes et aux si-
tuations d’urgence, les institutions compétentes (organisations de protec-
tion civile, sapeurs-pompiers, cellules de crise régionales, etc.) anticipent 
les scénarios possibles, analysent en permanence la situation et se pré-
parent à la crise au moyen d’exercices et de plans d’urgence.
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Quelle est la vulnérabilité  
de la Suisse ?
Différents facteurs contribuent à la qualité de vie élevée et à la grande 
prospérité de la Suisse. Mais en ce qui concerne les catastrophes et les 
situations d’urgence, la médaille a aussi son revers.

Prospérité

Infrastructure

Densité de population

Monnaie

Commerce extérieur

Participation politique

Exigences

Vulnérabilité

Ampleur des dégâts

Risque

Dépendance

Vitesse de réaction

CÔTÉ FACE
La Suisse peut faire face aux situations d’urgence  

et aux catastrophes de manière relativement  
sereine grâce à sa bonne situation de départ. 

Prospérité
La Suisse est l’un des pays les plus riches du monde. 

Outre la grande prospérité privée, la situation financière 
de la Confédération, des cantons et des communes est 

généralement solide, comparée à celle d’autres États.

Infrastructure
L’infrastructure (soins de santé, éducation, 

communication, mobilité, approvisionnement, 
élimination des déchets, etc.) est bien développée.

Densité de population
Le Moyen-Pays (aussi appelé « Plateau ») est densément 

peuplé et bien desservi.

Monnaie
La monnaie suisse est forte.

Commerce extérieur
La prospérité de la Suisse repose sur une  

économie productive, orientée vers l’exportation  
et l’innovation, avec une forte valeur ajoutée.

Participation politique
La politique suisse s’appuie largement sur  

le fédéralisme, sur la participation politique du  
peuple ainsi que sur les partis et les associations. 

REVERS DE LA MÉDAILLE
D’un autre côté, cette bonne situation de départ fait 
que la Suisse est particulièrement vulnérable aux 
catastrophes et aux situations d’urgence.

Exigences
La prospérité élevée va de pair avec une attente forte de 
la population et une faible disposition à renoncer en cas 
de crise. Une crise peut donc entraîner une instabilité 
politique.

Vulnérabilité
L’infrastructure fortement interconnectée est particuliè-
rement vulnérable. Les catastrophes naturelles et les 
défaillances techniques ou humaines peuvent causer 
d’immenses dégâts sans préavis.

Ampleur des dégâts
En raison de la forte densité de population, une défaillance 
technique à petite échelle — ou plus encore une catastrophe 
à grande échelle — entraîne des dommages énormes.

Risque
La monnaie suisse est un placement attractif en raison de 
sa stabilité et de sa force en temps de crise. De ce fait, le 
franc suisse gagne en valeur en temps de crise, ce qui 
renchérit les exportations depuis la Suisse.

Dépendance
En raison de son orientation vers l’exportation, l’écono-
mie suisse est fortement dépendante des livraisons de 
l’étranger et de la demande à l’étranger.

Vitesse de réaction
La prise de décision largement soutenue dans la politique 
suisse peut entraver les décisions opportunes et 
impopulaires en cas de crise. Lors de telles crises, le pays 
peut être vulnérable au populisme, aux positions 
radicales, aux divisions sociales, etc.

La capacité d’un pays à faire face aux catastrophes et aux situations d’ur-
gence ne dépend pas seulement de sa prospérité et de ses infrastructures, 
mais aussi de son ordre politique, de son intégration internationale et de 
sa cohésion sociale. Les crises surviennent de plus en plus souvent simul-
tanément. Les phénomènes naturels, les défaillances techniques et les 
facteurs sociaux peuvent se renforcer mutuellement et toucher plusieurs 
domaines de la vie en même temps. La Suisse est organisée selon un sys-
tème fédéral, décentralisé et subsidiaire. Ces structures permettent de 
trouver des solutions adaptées aux niveaux local et régional et renforcent 
la responsabilité individuelle des cantons, des communes et de la popula-

Illustration 2 :  
Les deux faces de la médaille
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tion. Parallèlement, le système politique est fortement axé sur la partici-
pation et le consensus. Ces processus politiques renforcent l’acceptation 
des décisions, mais sont souvent très lents en cas de crise aiguë, ce qui 
limite la rapidité de réaction. C’est pourquoi une coordination claire entre 
les différents niveaux de l’État est cruciale, en particulier dans les situa-
tions de crise complexes ou qui s’aggravent rapidement (« logique d’inter-
connexion »).

La Suisse est étroitement liée à l’Europe et au reste du monde dans tous 
les domaines (politique, économie, recherche et développement). Cette 
ouverture est une source essentielle de sa prospérité, mais elle entraîne 
également des dépendances. Ces dépendances concernent en particu-
lier l’approvisionnement énergétique, les transports, les biens de santé et 
les infrastructures numériques et peuvent rapidement avoir des répercus-
sions sur la sécurité en cas de crise. Le bon fonctionnement des chaînes 
d’approvisionnement, la sécurité des flux de données et financiers, l’accès 
aux marchés internationaux et la stabilité des conditions-cadres politiques 
et économiques à l’étranger sont essentiels pour la Suisse. C’est pourquoi 
les crises internationales et les tensions géopolitiques ont un impact ra-
pide sur la Suisse, même si celle-ci n’est pas directement touchée.

De plus, la Suisse est aujourd’hui moins protégée par sa situation géogra-
phique qu’auparavant. Les crises mondiales, la désinformation, les cyber
attaques ou le chantage économique ne s’arrêtent pas aux frontières na-
tionales. En outre, des perturbations qui ne sont pas immédiatement 
visibles peuvent considérablement entraver la gestion des situations de 
crise. Dans le même temps, l’ordre international fondé sur des règles, dont 
la Suisse dépend particulièrement en raison de son interdépendance et 
de sa petite taille, est soumis à une pression croissante. La politique de 
puissance, le recours à la force et le non-respect du droit international 
accroissent l’insécurité, même pour les États stables.

Pour faire face aux situations d’urgence et aux catastrophes, il ne suffit 
donc pas de se fier aux atouts existants. Dans ce contexte, la résilience ne 
signifie pas seulement une préparation technique, mais aussi la confiance 
dans les institutions, une communication efficace et la capacité de la so-
ciété à gérer l’incertitude. Une société résiliente, des partenariats inter-
nationaux fiables, la protection des infrastructures critiques et la capacité 
à rester opérationnel même sous pression sont essentiels. Les débats 
politiques libres, la confiance dans les institutions étatiques et la gestion 
de la désinformation jouent notamment un rôle central dans la gestion des 
catastrophes et des situations d’urgence, telles que les pandémies ou les 
catastrophes environnementales.

Qui est responsable de la protection 
de la population ?
La protection de la population est l’instrument central permettant de gé-
rer de manière coordonnée ces catastrophes et situations d’urgence. Elle 
regroupe la police, les pompiers, les services de santé, les services tech-
niques et la protection civile. Ensemble, ils veillent à protéger la popula-
tion et ses moyens de subsistance en cas de catastrophe, de situation 
d’urgence ou de conflit armé.
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Au quotidien, la police, les pompiers et les services de secours inter-
viennent généralement de manière autonome. La protection de la popu-
lation n’entre en jeu que lorsqu’un événement touche plusieurs organisa-
tions à la fois et que leur intervention doit être coordonnée par un organe 
de conduite commun (cellule de crise). C’est notamment le cas lors de 
catastrophes naturelles ou d’accidents majeurs.

La protection de la population relève en premier lieu de la compétence 
des cantons. Ceux-ci s’organisent en collaboration avec les communes et 
les régions, en fonction des risques spécifiques qui pèsent sur le canton 
ou la région. La Confédération apporte son soutien notamment en ma-
tière de coordination, de formation et de recherche.

Lors d’événements graves et de longue durée, la protection civile renforce 
et soulage les autres organisations de la protection de la population et 
fournit des prestations spécialisées pour la protection de la population. 
Lors d’événements majeurs, de catastrophes et de situations d’urgence, 
ainsi qu’en cas de conflit armé, la protection civile est chargée des tâches 
suivantes :

-	 la protection et le sauvetage de la population,
-	 la prise en charge des personnes en quête de protection,
-	 le soutien aux organes de conduite,
-	 le soutien aux organisations partenaires,
-	 la protection des biens culturels.

Les principaux instruments de gestion des catastrophes et des situations 
d’urgence sont la protection de la population et la protection civile :

Organe de conduite
commun

Sapeurs-pom
piers

Protection civile

Ser
vic

es
 te

ch
ni

qu
es

Police

Santé publique
Illustration 3 :  
Le réseau de protection 
de la population 

Poursuivez votre visite sur le site web ! 
Découvrez-y les sources et les avis sur le scéna-
rio de menace A « Catastrophes et situations 
d’urgence ».


